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Planète en jeu, planète enjeu
Genève X Entre chamanisme, poésie et 
 politique, la Société de lecture propose un  cycle 
de conférences sur les enjeux environne-
mentaux 

Ces prochaines semaines, la Société de lecture de 
Genève propose un cycle de conférences sur le 
thème de l’environnement, à l’heure du déjeu-
ner. Cette série d’événements – qui s’échelonne-
ront jusqu’en mai – s’intitule «Notre Terre qui est 
en jeu». Après Julia Steinberger, autrice princi-
pale du 6e rapport d’évaluation du GIEC, et l’ac-
tiviste Camille Etienne, l’institution du 11, 
Grand-Rue, en Vieille-Ville, parlera chamanisme 
et communication avec le vivant le 8 février: il 
sera question de Pachamama, la sagesse de la 
Terre mère, avec un duo réunissant la chamane 
bolivienne Churla Florès et l’ingénieur forestier 
Ernst Zürcher (Paroles d’arbres, PUF, 2023).

Le philosophe Dominique Bourg interviendra 
le 7 mars sur le thème «L’option nucléaire, un 
choix de civilisation». Médecin-chef à UniSanté 
et professeur de médecine de famille à l’universi-
té de Lausanne, Nicolas Senn prendra lui la pa-
role jeudi 14 mars sur le thème «Quelle santé 

demain sur Terre?» Le 15 mars, la Société de 
 lecture accueille Cyril Dion, �gure emblématique 
du mouvement écologiste français et co-réalisa-
teur du film Demain, pour parler résistances 
 poétiques. 

A signaler également, deux conférences en 
anglais: Cameron Hepburn (Oxford) se deman-
dera comment arriver à «zéro émissions» de 
dioxyde de carbone (le 1er février); et le profes-
seur Mark Zeitoun, qui enseigne la diplomatie 
de l’eau à l’Institut des hautes études et du déve-
loppement à Genève, abordera l’enjeu de notre 
façon d’user et d’abuser de l’eau, le 15 février. 

En�n, des �lms seront projetés aux Cinémas 
du Grütli, partenaires de la Société de lecture 
avec leur cycle «Regards sur l’état de la planète»: 
ce soir à 18h30, Earth de Nikolaus Geyrhalter 
part à la rencontre celles et ceux qui travaillent 
dans des mines, des exploitations ou des sites de 
construction; suivra le �lm d’animation Pacha-
mama, de Juan Antin, jeudi 8, où deux jeunes 
autochtones de la Cordillère des Andes partent à 
la poursuite du totem protecteur de leur village.  
 MARC-OLIVIER PARLATANO / APD
www.societe-de-lecture.ch

THÉÂTRE
PLANTAMOUR 
 AFROFÉMINISTE
On retrouve David Valère à 

l’écriture, et au jeu en tandem 

avec la comédienne Safi Mar-

tin Yé. Céline Goormaghtigh 

signe la mise en scène du 

spectacle à l’affiche du Théâ-

tricul, dès aujourd’hui. Plan-

tamour est un huis clos qui 

parle de la relation d’un fils et 

d’une mère, de féminisme et 

de racisme, annonce l’auteur. 

«On y trouve le Keur Samba, 

LA boite de nuit africaine de la 

Françafrique à Paris dans les 

années Mitterrand, une plage 

en Normandie, beaucoup de 

champagne, de nombreux 

amants, un vaisseau spatial et 

une Jaguar verte.» CDT

Du 1er au 16 février, Théâtricul, 
Chêne-Bourg (GE), theatricul.net

SOUTIEN
LA FANZINOTHÈQUE 
COMPTE SUR SES AMI·ES
Elle a ouvert ses portes au 

dernier étage de l’Usine dans 

l’atelier de l’artiste Stéphanie 

Probst (notre édition du 

7 décembre 2023). La Fan-

zinothèque de Genève collec-

tionne et ouvre au public les 

trésors de la microédition 

indépendante. Bénévole, 

l’initiative mise sur les cotisa-

tions pour ses acquisitions et 

sur une soirée de soutien 

prévue ce soir (dès 19h), 

deux étages plus bas dans 

l’atelier de sérigraphie Crache 

Papier. «Ramène ton tish et 

ton slip»: il y aura de la sérico 

live, des DJs et à boire. RMR

Ce soir, 19h, Usine, entrée 
 Coulouvrenière 11, Genève. Prix 
libre. fanzino-ge.ch

PRIX KLEIST
SARAH CALÖRTSCHER 
 LAURÉATE
Pour sa pièce Herz aus 

Polyester, la Grisonne de 

33 ans Sarah Calörtscher se 

voit décerner le prix allemand 

d’encouragement Kleist pour 

les jeunes dramaturges, lancé 

en 1996. La pièce sera jouée 

au Deutsches Theater de Ber-

lin. C’est la première fois de-

puis 2015 que ce prix de la 

relève le plus important pour 

les auteur·trices de théâtre 

germanophones revient en 

Suisse. ATS/CO

Sunfish, à l’affiche du Pavillon de 

l’Association pour la danse contem-

poraine (ADC), à Genève, dès ven-

dredi, est une proposition singulière 

à plus d’un titre. Cindy Van Acker, 

Grand Prix suisse des arts de la 

scène 2023, y rend hommage à un 

partenaire unique. Le musicien 

finlandais Mika Vaino, décédé en 

2017, était davantage qu’un pré-

cieux collaborateur et un ami cher. 

«Depuis Kernel en 2007, j’ai eu la 

chance de travailler sur plusieurs 

créations avec cet incroyable musi-

cien, pionnier de la musique électro-

nique. Sa musique est intrinsèque-

ment liée à ma pensée de la danse. 

Nous avons cheminé ensemble 

pendant 10 ans, et sa disparition a 

été un choc pour moi. Nothing will 

be the same», écrit la chorégraphe 

genevoise. 

Sunfish combine différents extraits 

de pièces majeures, dont Diffraction 

(2011), Knusa (2016), un solo et un 

duo de Speechless Voices (2018), 

un des soli de Shadowpieces (2019-

2020) et Obtus revisité (2009). La 

chorégraphe et quatre de ses dan-

seur·euses (Stéphanie Bayle, Mat-

thieu Chayrigues, Daniela Zaghini et 

Yuta Ishikawa) en seront les inter-

prètes. CDT/ MIRKO HEKTOR

Du 2 au 4 février, Pavillon ADC, Genève, 
www. pavillon-adc.ch

Cindy Van Acker, reload

Au Théâtre du Loup, à Genève, Les Perses de la Cie Kaleidos convoque à  
ses risques et périls documentaire, tragédie antique, création musicale et vidéo

Docu touchant, jeu accablant
SAMUEL GOLLY

Scène X En guise d’introduction, la 
voix enregistrée de la metteuse en scène 
Leili Yahr se fait entendre. Elle veut 
«mettre en résonance la Perse antique 
d’Eschyle et l’Iran actuel, la vie et la 
chute des empires, la vie et la chute des 
humains, la démesure du pouvoir qui 
peut mener à la mort ou à l’exil». Elle 
parle de sa mère née en Iran, puis exilée 
en Suisse où elle rencontrera son mari 
américain et où naîtra sa �lle. 

Les Perses est le troisième volet d’une 
trilogie créée par Leili Yahr et sa Cie 
 Kaleidos. Après Swing (2015) et The Glass 
Room (2022), la Valaisanne poursuit sa 
ré�exion identitaire en proposant une 
œuv re où d ia loguent la t ragédie 
d’Eschyle avec les témoignages de six 
femmes iraniennes vivant en Suisse.  

Témoignage et tragédie
La scène est bien pleine. Au centre, un 
grand écran translucide s’élève sur un 
disque jaune et divise le plateau. Cet 
 espace est animé par un trio de musi-
ciens, trois comédien·nes, un chœur de 
six chanteuses et plusieurs projections. 
Après l’introduction diffusée par haut-
parleurs, le public commence son voyage 
à travers l’espace et le temps. Un moment 
dévolu au témoignage d’une femme 
d’origine iranienne fait place à un extrait 
de la tragédie grecque, et ainsi de suite 
jusqu’à la �n. 

Les témoignages sont beaux et émou-
vants. Tour à tour, les visages des six 
femmes iraniennes – dont la mère de Lei-
li Yahr – sont projetés sur l’écran. Leur 
histoire est lue par le comédien José 
Ponce, installé derrière un pupitre côté 
jardin. Parfois leurs voix se font en-
tendre, el les chantent, racontent, 
montrent des photos et des objets qui leur 
sont chers.

Issues de générations différentes, elles 
partagent avec sincérité et tendresse les 
dif�cultés de l’exil et de «l’intégration», 
leur nostalgie de l’Iran et leur regard sur 
la Suisse. Pour arriver à ce résultat, Leili 
Yahr et le réalisateur de documentaire 
Daniel Wyss ont passé une journée avec 
chacune. Les deux en ont extrait des 
heures de vidéo et des pages de témoi-
gnage dont la metteuse en scène a tiré un 
texte mélangeant leurs mots et les siens.

En alternance avec les témoignages 
des exilées se joue une version raccourcie 

de la tragédie grecque d’Eschyle. Créée 
en 472 avant notre ère, elle fait le récit 
d’une débâcle militaire subie par l’Em-
pire perse, contre les Grecs. Mélina Mar-
tin campe le rôle de la Reine perse, dont 
le �ls Xerxès est parti en guerre. Simon 
Labarrière intervient dans le rôle du 
Messager rapportant la nouvelle de la 
brutale défaite subie par les Perses, puis 
sous les traits d’un Xerxès effondré. Là, la 
pièce souffre du jeu des deux acteurs. 
Bien trop emphatique, et rivalisant de 
cris et de hurlements, ce duo en fait trop 
et le travail des comédiens dessert un 
texte antique parfois assez aride. 

Composition intelligente
Le tandem est complété par la présence 
de José Ponce, sympathique, incarnant 
sobrement le fantôme du défunt Roi 
 Darius. Le récit antique suit la trame ori-
ginale, accompagné par un chœur 
 antique, chantant en grec ancien avec 

un ensemble musical – une harpe, un 
violoncelle et des percussions persanes. 

La création musicale signée Blaise 
Ubaldini est la réussite de la pièce. Entre 
la tradition de la tragédie, les chants des 
exilées et des compositions synthétiques, 
la magie opère. La musique vient lier les 
différents univers que visite Les Perses. 
Malheureusement, cette composition 
intelligente ne suf�t pas à sauver totale-
ment la pièce. Ce mariage entre antiqui-
té et documentaire contemporain 
 engendre une création qui déborde. Au 
dépend du texte, de la musique et d’une 
partie documentaire pourtant très réus-
sie, les personnages de la tragédie 
d’Eschyle sont accablants, et alour-
dissent cette ambitieuse création. I

Jusqu’au 11 février, Théâtre du Loup, Genève,  
www.theatreduloup.ch; puis au le 24 février,  
Théâtre Benno Besson, Yverdon-les-Bains,  
www.theatrebennobesson.ch

A voir au Théâtre du Loup jusqu’au 11 février, Les Perses est le troisième volet d’une trilogie créée par Leili Yahr. SÉBASTIEN MONACHON

DOCUMENTAIRE
OCÉANS MENACÉS
La Coalition pour des multina-

tionales responsables orga-

nise ces jours une série de 

projections du documentaire 

Deep Rising dans plusieurs 

villes romandes. Le réalisa-

teur Matthieu Rytz y dévoile le 

lobbying des compagnies 

pour pouvoir extraire des 

métaux des fonds marins, 

avec des conséquences écolo-

giques dramatiques. Chaque 

séance sera suivie d’une brève 

présentation sur l’implication 

des multinationales suisses 

dans ce secteur. Le film est 

par ailleurs au programme de 

Ciné au Palais à Lausanne 

(samedi à 17h), rendez-vous 

documentaire qui fête ses 

10 ans ce week-end. MLR

Rens. et inscription: responsabilite- 
multinationales.ch/film Ciné au 
Palais, sa 3 et di 4 février, Palais de 
Rumine, Lausanne, cineaupalais.ch

Les voix des femmes 
se font  entendre, 
elles chantent, 
 racontent, montrent 
des photos et des 
objets qui leur  
sont chers
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L ’ E S S E N T I E L ,  A U T R E M E N T .

RENVOIS DUBLIN

Berne n’aura pas 
toujours le dernier mot  

Le Tribunal fédéral donne raison au canton de Neuchâtel face au Secrétariat 
des migrations. La Confédération n’est pas autorisée à couper les indemnités 
forfaitaires aux cantons prévues pour l’accueil de requérant·es d’asile,  
si ces personnes n’ont pas été renvoyées pour des motifs «excusables».  
Une décision saluée par les organisations de défense des migrant·es.

6

GAZA

La suspension de l’aide à 
l’UNRWA alarme les ONG

3

 Les ONG craignent «un effondrement total de la réponse humanitaire, déjà très limitée à Gaza». KEYSTONE 

VAUD 

Trois quarts des projets 
pour améliorer 
la mobilité douce à 
Nyon sont retardés.
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GENÈVE

Lancy imagine sa 
nouvelle politique pour 
les seniors grâce à une 
démarche participative. 
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SUISSE 

Les agriculteur·trices 
suisses atteignent 
aussi leurs limites. 
Interview. 
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CULTURE 

Au Théâtre du Loup, 
Les Perses, de Leili 
Yahr, donne la parole à 
six femmes iraniennes. 

12


